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VOUS AVEZ DIT PRIORITÉ ? 
 

 

INTRO CULTE 
 

 
 

 
 
Il est toujours délicat d’apporter un message de fin d’année, et ce pour de multiples raisons.  La première 
raison est de style liturgique. 

 

En effet, si vous suivez le calendrier liturgique chrétien, le dimanche après Noël, le sujet à traiter est « le 
massacre des innocents », ou l’ordre donné par Hérode à ses sbires d’exécuter tous les enfants de zéro à deux 
ans en vue d’éliminer le nouveau roi qui venait de naitre, Jésus.  Vous parlez d’un message de fin d’année!  A 
peine les boules du sapin remisées dans les greniers que, paf, un massacre d’innocents!  Je ne pouvais pas 
vous faire ça! 

 

L’autre raison pour laquelle il est difficile d’apporter un message de fin d’année, est sans doute liée au risque 
de tenter de faire les comptes de l’année écoulée : qu’est-ce qui a été, qu’est-ce qui n’a pas été?  Les objectifs 
ont-ils été atteints?  (Rassurez-vous, nous n’en avions pas, il y a bien longtemps que j’ai arrêté de me fatiguer à tracer ce genre 

de perspectives).  Les membres de l’église ont-ils grandi dans leur foi, dans leur relation à Dieu?  Ceux et celles 
qui réfléchissent sont-ils un peu plus loin sur le chemin?  Vous l’aurez compris, faire un bilan humain d’une 
année écoulée est toujours risqué tant il est vrai que, vous comme moi, pouvons être subjectifs.  Donc, pas 
de bilan spirituel.  Je laisse celui-ci à vos bons soins et à ceux de Dieu.  Oui, mais alors quoi?  Il faut tout de 
même dire quelque chose!  C’est d’ailleurs ma hantise dimanche après dimanche.  C’est alors que j’étais perdu 
dans mes réflexions, entre un plat de pâtes à la bolognaise et une « gelato » à la pistache, qu’une pensée m’a 
traversé l’esprit :  
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Et c’est là qu’un texte biblique m’est revenu en mémoire :  
 

« Mais l’Esprit dit expressément que, dans les derniers temps, certains 
abandonneront la foi pour s’attacher à des esprits trompeurs et à des doctrines 
de démons, car ils seront égarés par l’hypocrisie de menteurs dont la conscience 
est marquée au fer rouge.  Ces gens-là interdisent de se marier et de consommer 
des aliments que Dieu a pourtant créés pour qu’ils soient pris avec 
reconnaissance par ceux qui sont croyants et qui ont connu la vérité.  Tout ce 
que Dieu a créé est bon et rien ne doit être rejeté, pourvu qu’on le prenne dans 
une attitude de reconnaissance, car cela est rendu saint par la parole de Dieu et 
la prière ».   

1Tim 4 : 1-4 
 
Il y a des choses qui sont importantes et d’autres qui le sont beaucoup moins.  En tout cas, c’était clair pour Paul.  
Il nous donne en fait ici un outil d’évaluation que l’on peut résumer en une question en nous servant des 
deux verbes que l’apôtre emploie au verset 1 : Qu’est-ce que j’ai abandonné pendant cette année et pour 
m’attacher à quoi ou à qui?  C’est vrai que la vie chrétienne peut être considérée comme un abandon de 
beaucoup de choses et un attachement à une seule : Dieu et sa Parole!  Tant il est vrai que l’on ne peut pas 
rester attaché à Dieu sans rester attaché à sa Parole.  Et cela nous aide à répondre à notre question : Qu’est-
ce qui est important, qu’est-ce qui l’est beaucoup moins?  A la lumière de ce que Paul dit, la réponse devient 
claire : Dieu et sa Parole; et je rajouterai, pas n’importe quelle Parole puisque de toute évidence, on peut la 
dénaturer, s’en servir pour tromper les gens, pour les éloigner de Dieu!  C’est affolant et effrayant de se dire 
que l’on peut utiliser la Parole de vie pour mener des hommes et des femmes à la mort dans leur vie 
quotidienne.  Alors, je sais, la référence aux démons sera prétexte à sourire pour certains, mais il est 
néanmoins clair que pour Paul, tout cela est très sérieux car il nous recentre en cette fin d’année et à l’aube 
de la nouvelle sur le fondamental : il y a un combat qui fait rage entre Dieu et le pouvoir des ténèbres avec 
pour enjeux notre cœur, notre âme.  Nous savons bien entendu tous, j’en ai déjà parlé, que dans tous les 
domaines de notre vie, nous sommes l’objet d’attaques et de difficultés incessantes.  Et pour toute arme dans 
ces différentes situations, nous n’avons que les choix que nous posons.  Autant de choix qui manifesteront 
au bout du compte si nous sommes restés attachés à Dieu ou pas.  Mais ce qui est très important ici, c’est 
que Paul affirme que c’est au travers de la doctrine biblique, ce qui est juste bibliquement ou pas, que se scelle 
en fait notre appartenance.  Qu’en s’attaquant à la « sainte doctrine » comme on l’appelle encore parfois, 
l’ennemi de nos âmes sait très bien ce qu’il fait.  C’est par l’attachement à la doctrine biblique que l’on reste 
attaché à Dieu ou pas!  Ce qui revient à dire que… 
 

Ce que l’on croit nous rapproche ou nous éloigne de Dieu. 
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Vous souvenez-vous de Barabbas, ce zélote libéré à la place de Jésus sur la demande du peuple?  Hollywood 
en a fait un film dans les années soixante avec Anthony Quinn dans le rôle-titre :  

 
 
Dans le film, après bien des péripéties, 
Barrabas se convertit.  Dans les jours qui 
suivent, Néron fait incendier Rome et en fait 
ensuite porter la responsabilité aux 
chrétiens.  N’ayant reçu aucun enseignement 
venant d’une bonne source, Barabbas 
participera activement à l’incendie de Rome 
en pensant faire la volonté de son Seigneur! 

 
 
 

On ne peut pas « croire » n’importe quoi et se dire chrétien. 
On ne peut pas dire, faire, enseigner n’importe quoi et se dire proche de Dieu. 

 
Un petit test?  Si ce que vous croyez sur Dieu ne vous met jamais mal à l’aise ou si les décisions que vous 
prenez ne vous semblent jamais difficiles et allant à l’encontre de vos désirs profonds, c’est que votre 
« doctrine » n’est probablement pas celle de la Bible.  Car très souvent, surtout au début de notre marche 
avec Dieu, mais cela reste vrai toute notre vie tant notre nature humaine est vivace, tous les chemins que 
Dieu nous demande de prendre sont les plus difficiles parce qu’ils vont à l’encontre de ce que nous voulons 
par nature.  C’est donc en attaquant la doctrine que l’ennemi sème le doute, la confusion et le chaos dans la 
vie de nombreux chrétiens.  Il suffit d’ouvrir un livre portant sur l’histoire de l’Eglise pour se rendre compte 
que cela fait deux mille ans que la doctrine, ce qui est en accord avec l’enseignement de l’Ecriture, est battue 
en brèche.  Au regard de ce que nous avons déjà dit, on comprend mieux pourquoi.  Depuis le tout début de 
l’église primitive, les apôtres ont dû faire face à de nombreuses hérésies.  Du grec αἵρεσις (haressis) qui 
signifie secte.  Citons entre autres le gnosticisme contre lequel Paul et Jean ont écrit, et qui prônait une 
connaissance initiatique de Dieu qui s’acquérait par degrés, tout cela au travers de contacts avec des anges, 
instruments de révélation par excellence.  Dans notre texte, Paul dénonce toutes les formes d’exercices de 
piété n’ayant pour seul fondement que l’orgueil et la prétention à être, par ces pratiques, supérieurs aux 
autres et admirés de Dieu.  Sans compter que toutes ces pratiques ont fini par remplacer la véritable piété, 
ce qui a eu très vite comme effet de déplacer le lieu de la rencontre avec Dieu qui est la Bible, vers des signes 
extérieurs de maturité spirituelle.  Prôner l’ascétisme sexuel et alimentaire ne flatte en effet que notre nature 
humaine.  De plus, toutes ces pratiques ne sont en rien exigées par la Parole de Dieu car comme le dit l’apôtre : 
tout est bon dans la Création, que ce soit le mariage et donc le sexe, et la table!  Même s’il faut de la mesure 
en tout.  On comprend mieux pourquoi à la réforme, dans leur volonté d’un retour à la Parole de Dieu, les 
protestants se sont élevés contre toutes ces pratiques.  Par le passé, dans le présent et dans le futur, il y a eu, 
il y a et il y aura des dérives sectaires dans l’Eglise, mais celles-ci doivent être jugées par la Parole de Dieu.  
Vous vous dites peut-être que tout cela ne vous concerne pas.  Détrompez-vous.  Il suffit, nous dit Paul, que 
vous ne soyez pas suffisamment fondés dans la Bible, que vous négligiez la rencontre au travers de la Parole 
pour que vous soyez susceptibles d’avaler n’importe quoi.  Vous êtes responsables de ce que vous recevez 
comme l’enseignant est responsable de ce qu’il apporte.  Votre responsabilité est : « D’examiner tout et de 
retenir ce qui est bon »1.  Pour les pasteurs et les enseignants, l’avertissement est encore plus grand.  Car si on 
y réfléchit, les plus menacés dans le domaine de la doctrine biblique, ce sont les enseignants, les pasteurs 
entre autres.  Cela tombe sous le sens… Les dégâts que peut causer un pasteur qui s’égare doctrinalement 
sont considérables, car il ne se trompera pas seul, il entrainera de par sa fonction même, de nombreux 
enfants de Dieu dans son erreur.  Pas plus tard qu’il y a deux semaines, j’ai eu l’occasion d’entendre un pasteur 
enseigner des erreurs doctrinales à une foule en délire.  On les trompe, et ils applaudissent.  C’est 
certainement conscient de cela que Jacques écrit :  

 
1 1 Thessaloniciens 5 : 21 
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Ne soyez pas nombreux à vouloir devenir des enseignants car, 
vous le savez, mes frères et sœurs, nous serons jugés plus 
sévèrement. 

Jac 3 : 1 
 
 
A titre personnel, par la grâce de Dieu, je ne tremble pas comme une feuille chaque fois que je dois enseigner 
dans l’église, mais très souvent, je demande l’aide de Dieu pour rester sur la bonne voie, afin de ne rien 
enseigner qui ne soit pas en accord avec sa Parole.  Mais je serai jugé par Christ sur la vérité de mon 
enseignement, et sur le nombre de chrétiens que j’aurai participé à construire ou à égarer par mon 
enseignement.  On peut donc être tout sauf désinvolte quand on enseigne la Parole de Dieu; tout, sauf 
sombrer dans le grand guignol et le spectacle bon marché parce que c’est trop sérieux, trop grave, trop 
important.  C’est à eux que l’apôtre attribue cette conscience « cautérisée », c’est-à-dire brûlée par un fer chaud, 
comme les criminels à qui l’on appliquait la marque de leur délit, afin qu’ils soient connus de tout le monde.  
Ces hommes porteront ainsi, dit Paul, dans leur conscience, le sceau indubitable du mensonge et de la 
condamnation.  Les chrétiens ne doivent pas idolâtrer ceux qui les enseignent, ils doivent les respecter et les 
écouter.  D’autant plus si en plus de les enseigner ils prennent soin d’eux.  Il faut les respecter, les écouter et 
les rémunérer car leur responsabilité est grande.  Songez-y, ils devront rendre des comptes concernant vos 
âmes :  
 

« Obéissez à vos conducteurs et ayez pour eux de la déférence, 
car ils veillent sur vos âmes comme devant en rendre compte; 
qu’il en soit ainsi, afin qu’ils le fassent avec joie, et non en 
gémissant, ce qui ne vous serait d’aucun avantage ».   

Héb 13 : 17 
 
Mais vous devez être de votre côté capables de relever l’erreur dans ce qui est dit et, Bible en main, aller vers 
l’enseignant pour lui demander des explications sur ce que vous considérez comme erroné.  Ce qu’un toujours 
plus grand nombre de chrétiens est incapable de faire aujourd’hui!  De nos jours, les chrétiens choisissent 
leur église davantage en fonction de la musique, de l’ambiance au culte que de l’enseignement.  Cela aussi dit 
aussi quelque chose de spécifique de notre époque.  Vous souvenez-vous de nos deux verbes du début?  : 
« Mais l’Esprit dit expressément que, dans les derniers temps, certains abandonneront la foi pour s’attacher à des 
esprits trompeurs et à des doctrines de démons »2.  Au travers de leur emploi, l’apôtre nous dit quelque chose de 
fondamental concernant la vie spirituelle : 
 

On ne peut pas s’attacher en même temps 
à deux choses de nature opposée dans la vie spirituelle. 

 
- Vous ne pouvez pas être dans la vérité et dans l’erreur. 
- Vous ne pouvez pas être dans la vérité et dans le mensonge. 
- Vous ne pouvez pas vous attacher à des choses que Dieu réprouve et en même 

temps être attachés à Lui. 
- Vous ne pouvez pas faire ce que vous voulez de votre vie en espérant rester proches 

de Dieu. 
 
On reste soit attaché à Dieu par la foi et l’obéissance pratique à la Parole, ou l’on s’attache à d’autres idées, 
d’autres conceptions, d’autres choses, d’autres personnes… C’est là que normalement vous vous dites : « Oh 
mon Dieu, il suffit donc de cela pour abandonner Dieu? » Oui, mais pas pour que Lui nous abandonne!  Il nous a 
donné son Esprit et avec Lui, la capacité de nous repentir, de prendre conscience, de revenir, de demander 

 
2 1 Timothée 4 : 1  
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pardon.  Et puis, pour tous ceux qui de toute évidence ont abandonné l’expression extérieure de la foi, ou 
l’on gardée, comme les enseignants qui trompent leurs auditeurs, il reste la double fonction de l’Esprit, son 
double rôle.   
 

« Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle créature.  Les choses 
anciennes sont passées; voici, toutes choses sont devenues nouvelles ».   

2Co 5 : 17 
 
Par son Esprit, Christ demeure chez le croyant.  De son côté, la foi implante le croyant en Christ3.  En Christ 
par la foi et Christ en nous par l’Esprit.  Christ est dans les croyants comme la tête gouverne le corps, et comme 
la racine porte les branches, communiquant sa vie et son influence4.  Les croyants sont en Christ comme les 
membres appartiennent à la tête, et comme les branches sont dans la racine, par une communion et un 
partage avec Christ5. 
 

Lorsqu’on parle de la présence de Christ dans le croyant, 
nous devons la comprendre en termes de sanctification. 

La présence du croyant en Christ quant à elle concerne la justification. 
 
Ce qui signifie en clair qu’on peut être un chrétien véritable habité par le Christ et ne pas mener une vie 
sanctifiée, c’est-à-dire vivifiée par l’Esprit Saint et digne de Lui.  Cela ne remet pas notre salut en cause 
puisque nous sommes en Christ!  Mais, il y aura malgré tout, des conséquences à ce genre de vie vécue sans 
Dieu, mais cela n’enlève rien au statut de la personne empruntant ce chemin.  Quelle place a pris la Parole 
cette année dans ma vie?  A quoi a ressemblé ma vie durant cette année 2019?  Je vous encourage à faire le 
point et à redéfinir éventuellement si besoin est les choses importantes de votre vie, non pas à la lumière de 
ce vous pensez ou considérez comme important, mais à la lumière de ce que Dieu dit dans sa Parole.  Nous 
ne sommes pas plus intelligents ni plus spirituels que nos frères et sœurs du 1er siècle, simplement un petit 
plus « technologisés » pour le meilleur ou pour le pire.  Ce qui signifie que ces paroles de Paul étaient tout 
aussi pertinentes en 2019 qu’elles l’étaient en 62 de notre ère quand elles ont été écrites… et qu’elles le seront 
encore durant l’année qui vient.  Que le verset 11 du Psaume 119 puisse devenir notre devise personnelle à 
chacun :  
 

 

 
3 1 Jean 4 : 13; 1 : 12; Romains 8 : 10; 6 : 5 
4 Colossiens 1 : 18; 3 : 4; Jean 15 : 5 
5 Ephésiens 1 : 23; Jean 15 : 1,7; 1 Corinthiens 1 : 30 
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